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Le ftrage se fait chaque mois, dans une sallepublique,

1),r trois personnes choisies par l'assemnblée. Aucune
)lsr oye aPrès les 30 jours qui suivront le

/iD'1!!I1' de chatque moi s.

LES CONCOURS DUI MONVDE ILILUýST"RÉ

Pour le concours du prix Rolland, lit décision
sera donnée la semaine prochaine.

Voici la liste des concours pour' les trois mois
prochains3:

Pr'ix de 'hon. IH. MciEdE, concours du mois
de0 flévrier. Sujet

La femme Canadienne.
les manuscrits seront reçus jusqu'aut 5 février.

Prmix de M. Li. O. DAVID,)M. P.P.), ('1OiIlrs du
mois de ma'-$. Sujet:

Biographie ou portrait (le sir .. . Dorjin.

Les manuscrits seront reçus jusqui'auj 5 mar.s.

Prix de M. O. M. Avirot, avocat, coîscourý du
mois d'avril. Sujet:

Le chevalier d'Iberville.
les manuscrits seront reçus jusqu'au 5 aîvril.

E directeurm de la prison de Moiititil s'est
plaint, l'autr'e jouit', du ti'op gra~nd nomnbr'e

Sde pensionnaires que lui envoient. îes tribu-
naux, et foi'ce a été de liit i citlever quel-
ques-uns et de les envoyer' à St-fliyacinthe,

à Saint-Jean et autr'es lieux de la province.
1l ne faudrait cependant pas ein conclut-e tr'op

vite que les crimes augmentettdans une pr'opor'-
tion alarmante dans la bonne cité de -Maisonneuve,
eai' s'il y a encombrement à l'hôtel de M. Payette,
oin sait que par'eille augmentation a lieu toius les
Uns, sitôt que le froid et la bise viennent mordr'e
les oreilles et les doigts des lazzar'oni qui se lé-
zardent sur les quais durant la chaude saison.

Par'mi ces amnour'eux du soleil, se tr'ouvent ce-
endant de paur'es diahles qui ne reetilcî'aitiît

pas devant le travail, s'ils en tr-ouvaient, mais le
mal est que les aff'aiires ne vont guèr'e pendant les
mois d'hiver' et que, somme toute, mieux vaut,
comme le disait l'um d'eux, avoir' chaud en prison
que se geler' le nez -1 l'air' de la liberté.

Ces der'niers, appartiennent génér'alement à lai
classe des celibataires, classe détestée des vieilles
filles, et qui n'a pas, peut' se gar'er' des attr'aits de
cabaret, les joies du foyer- et les sourir'es d'une,
bonne épouse.

Apr'ès avoir' un peu travaillé et beaucoup fes-
toyé tout l'été, ne sachant plus que fair'e, n ayant
pas de cirédit et, îrrs trop1 bonne r,épuita-tion, ils
commettent un be.au soi' un délit quelconque et
se font caser' pou r ti'ois ou quatm'e mois dans (ett e
gr'ande maison de pension où ils trouvent bon lit
et bon gite, avec accom pagnement de nombi-euses
assiettes de o 5upe à la farine d'avoine.

En vér-ité, ils n'ont pas tout-à-fait tort do pr'é-
fét-er' ce régime à la danse devant le buffet vide.

*** Vous >avez qu'on se pr-épare à célébr'er' en
Fr-ance, l'année prochaine, le centenair'e de la Ré-
volution Fr'ançaise, et que certains pays refusent
d'y 1rendie part pour' une raison ou une autr'e,
pendanit que d'anti-es tiennent à y figurer-, mais
ce que vous ignor'ez sans doute, c'est que les lia-
bitants de l'ancienne province du IDauphiné pr'o-
testent à leur mnjtmièî-e et se disposent à célébr'er'
cet événement, lion pas l'année prochaine, mais
cette année mêtne, le sept juin 1888,

Les Dauphinois soutiennent en effet que c'est
pendant lajourriée des tuiles que fur'ent pi'oclamnés
pour' la pi-emière fois en Fiance les pr'incipes d'é-
galité et de liber'té, que l'histoir'e a appelés les
principes de 1789.

« En 1-à e, eût 4eu, au château de Vizille, mal-
gré la défense qu'un avait faite le r'oi, l'assemblée
exti'aor'dinaire des Etats du Dauphiné, qui ne s'é-
laient plus réunis depuis l'année 16-18.

'La reprise de cet usage, apr'ès uîne si longue
inîterr'uptionî, et conîtr'e les ordi'es du r-oi, impliL,
quait une intent ion de résister' à la v'olonté royale.
Barnave et M.-uiier' semplirent les fonctions de
secrétaires et r'digèr'ent une adrestse que les tr'ois
or'dr'es de la province envoyèr'ent à Louis XVI. t

De là à la ]-évolution il y a loin.
Afin de célébr'er'ce centenaite un comité doî'-

ganisation s'est foriné à Parie, mais ses efforts ont
rencontré une fr'oideur' car-actéristique qui pour--
t'ait bien faire manquer' l'affair'e.

Il est de fait que célébr'er le centenair'e de 89
en >ý8 est un peu riide.

Cela me rappelle tit trait dle la( France tinta-
maresque t de Léon Bienvenu.&

Char'lemagne ce en train de causer' avec le fa-
meux moine Roger' Bacon, qui lui par'le de l'in-
vention de la poudr'e qu'il vient de firiie.

Le grand emper'eur', apr'ès l'avoir' écouté lonîg-
temnps, lui l)ui'le à 1)npr'ès eni ces teimes:

-1l est VI-ai, mon vieux Roger, que tui as
inventé (le tiès bonnes choses, surtout la poudre,
mnàis lâchle donc de trouver' mieux, quelque eho>e
qlui ressorte de 'ot'dinait'e, invente donc le télé-
gr'aphle, les bateaux à vapeur', le téléphone, etc.
au moins, tu auras du mér'ite et tu fer'as enrager'
bien du monde plus tar'd!

Pai' exemple, je tr'ouve que Léon Bienvenu n
été un peu loin, et vous ?

*** Gi'os Our's vient de mour'im'.
Gros Ours appartenait à la tr'ibu de.s (i' is; il

avait entr'e soixante et soixante cinq ans, d'autr'es
disent soixante-dix-oit n'est jamais sût' de l'âge
de ces gaillaîrds là-mais il par'aissait plus vieux.

Feninot'e Cooper, Chateaubî'iant et une foule
d'autr-es écr'ivains nous ont dép)eint le tsauvage
sous un joui' des p)lus favorable, mais il ne tau-
di-ait pas tr'op -s'en r'appor'tei' à lerI ecrpin
par trop litai sistos.afru eu'sde'iton

Cri-s Ors tai unaffeuxcoquin, plus volout'
que br'ave, ('ai' on a vu pendant l'insur'rection du

No'-Ouest u'ilenaitutantà sapau qu peu1

Depuis quelques aimées, il s'était établi aul
Lac-aux-Grenouilles, où a eu. lieu lasssntdes
Révds Pères Fafard et Marchand.

Sa mor1t ne set-a pas regrettée.
Il a pour successeur. le Petit Peuplier.

* ** Ces noms dCeCGros Ours, de Petit Peuplier.
de l'Homme Chanceux, etc., et en général de tous
les Sauvag~es, nous p)araissent très étranges, et
cependant ils ne sont pas plus drôles que les
nôtres.

Les noms de Lafleur, Lavigîte, Lu joie, Lara-
mée, Beausoleil1, Mertcieri, Boulanger, Laperle,
Lapalme, etc., etc,, ne nous étonnent pas trop
p)arce que nous y sommes habitués, mais ils ne
sont. pas plus ex\t raord inlai res que ceux des
hommes (le la forêt.

Il en est de même chez tous les peuples.
Pi'ovencher, de bonne mémoire. avait cepemi-

dant découvert un enfant des prairies du Nord-
Ouest, qui avait un nom vraiment étrange.

Il se composait de trente-deux lettres et signii-
fiait : (L'homme -qui a l'air' d'avoir peur du toin-
liere)nmais oui, au fond, s'en moque pas mal. )

Je nie vous affirmerai pas que je l'ai cru, mais
il disait cea d'un air- de si bonne foi, que je n'ai
jamais eu le cour'age de le contr'edir'e.

* ** L'au tre joui', je passais dans une petite rue
du faubourg Québec, et j'aper'çus, sui' le tî'o-ttoîî',
deux petites filles, l'une toute petite et l'autre
plusgmande.

.Celle-ci mouchait la plus p)etite, et la scène
enfantine était si nature, que je nie mis à mur-
mur'er' les char'mants ver's de Fî'amçis Coppée.
qui peignent s3i bien ce petit épisode:

Les deux petites sont en deuil;
Et la ptlus graud(e,-c'est la inère,--
A contduit l'autre jusqu'au weuil
Qui tètte à l'école prituaie.

Elle ins"Iecde, dans le panier,
les tartinies de contiture
Et jette uit coup d'Sil au dem-tuer
Devoir du cahier d'ecriture.

Puîis, comme c'est uutatint froid
OÙ l'eau gèle dans la rigole
Et conmme il faut qu.- l'enfanît soit
En état d'entrer Îà l'école,

Ecartant le vieux chale noir
P onît la petite s'eminitoufll',
1 .'9înée alors tire un inuoiro-,
Lui prentd le nez et lui dit :-souille.

*SL'anaî'chie est dans l'anarchie
Les fr'ères et amis, fatigués de nee paï; réussit' à

tiiîe le bonheur' des m-artels, se sont d4teidé.s à se
fusiller' entre eux poui' passer' le temp)s.

Un ainoui'eux dos echarmes de la vieilLè Loutise
Michel-elle a quelque eho.,e comme cinquante-
cinq ans, et î'ieîî de Ninon dl eie,îl >oi qui était
encor'e belle à tsoixante aii-im';t trtouvè rien de
mieux à titiri', pourt lui p!'ouv'Cî'son aillot', que de
lui envoyer unie balle dans la cîvle

Il avait r-econnuir comme tant <'autres avant lui,
que ce qui mnanq uait bui'tout à cette virtuoise dii
socialisme, c'était un peu de'ploînb dans la tête et
il a réparé cette lacune.

La dispai-ition de la fhtnieuse Louise ne laisser-a
p s de vide plus gr'and que n'en a ci-dé la mor't de

G'ros Ours, mais il et fâcheux qu'il-; ite se soien t
pas connmus, car ils étaient faits p~our' se compreon-
dî'e et for'mer' un touple bien asmoî'ti.

J1'ai eu l'einsigne honneurî d'entenidre parler'
une fois [a grrr''aîîde intransigeante, dans une as-
semblée p)ubliqute de la rue d'Arr'as, à Par'is, muais
elle nî'avait ptas 1ncor 01roj> fit par'ler d'elle à
cette ép-Ioquie, et je,, prêtai peu d'attention à cette
miégé îe qui par'aissait être venue au inonde vieille
et laide.

Lets tribunaux vont avoir l'occasion d'appliquer'
à son assassin la mise en pr'atique deo théor'ies tso-
cialistes, la grâce p'eîne et entièr'e, et vraiment,
il à)ou'i'aent.- ir p lusmal
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